
 

 

Déclaration de la CGT Éduc’action Nantes au CSA Académique du 18 juin 2024 

Mesdames, Messieurs les membres du CSA académique, 

L’extrême droite a atteint un record lors des élections européennes du 9 juin dernier. La France est 

le pays dans lequel les listes d’extrême droite font le score le plus élevé et progressent le plus. C’est 
avec à la fois tristesse et colère que la CGT accueille ces résultats alors qu’elle alerte, en vain, depuis 
des années. Le président Emmanuel Macron en porte la première responsabilité. Aussi, après sa 

déroute électorale, il s’est empressé de dissoudre l’Assemblée nationale, dans un dangereux 
mouvement de relégitimation de sa politique réactionnaire de casse sociale, de liquidation des 

services publics et des conquis sociaux. La crise de légitimité existe pourtant depuis longtemps, et 
encore plus avec 85% de citoyens et citoyennes opposé·es à la dernière attaque contre nos retraites, 
des centaines de milliers de grévistes, des millions de manifestant·es, et le passage en force que l’on 

connaît.  

Forte de son histoire, la CGT prend toutes ses responsabilités pour empêcher qu’à nouveau les 
travailleuses et les travailleurs ne soient enfermés dans une fausse alternative entre l’extrême droite 

et le néolibéralisme dont les forces du capital seraient les grands gagnants. Les résultats du 9 juin le 
démontrent. Sans sursaut immédiat, l’extrême droite arrivera au pouvoir. 

Nous rappelons solennellement notre opposition aux idées d’extrême droite qui font porter un danger 

sans précédent sur l’Éducation. 

L’extrême droite, c’est l'école de la ségrégation poussée à son paroxysme. Tri des élèves, mise au 
pas des enseignant·es, uniforme et resserrement sur des fondamentaux ... Si l'application de ces 
réformes est déjà dans le «choc des savoirs » que nous dénonçons, le Rassemblement national irait 

encore plus loin en démolissant le projet de l'école démocratique !  

L’extrême droite, c’est une caporalisation des personnels de l'éducation, sans liberté pédagogique !  
Le pouvoir de contrôle et de sanction des corps d'inspection serait renforcé. La gouvernance de ce 

système serait surtout fondée sur le contrôle strict des enseignant·es et de leurs pratiques, et 
l'imposition de manuels et de programmes très restrictifs. 

L’extrême droite, c’est un renforcement accru des inégalités socio-scolaires. Jamais elle ne porte un 

regard critique sur les inégalités scolaires et sociales des élèves qui n’ont cessé de se renforcer, sauf 
pour rendre l'immigration responsable de tous les problèmes de l'école. 

L’extrême droite, c’est la destruction du service public d'éducation. Elle ne condamne jamais 
l'insuffisance des moyens, ni ne parle de la dégradation des conditions de travail. L'accent serait mis 

sur le tout répressif et la vidéoprotection, pas sur l'éducation et les moyens d'enseignement. 



Enfin et surtout, l’extrême droite, c’est un projet d'école et de société raciste, autoritaire, 
obscurantiste. Derrière un discours prétendument social, elle promeut en réalité l’obscurantisme, 

l'autoritarisme, la haine, le racisme, les LGBTIphobies, le sexisme. 

Qu’on ne s’y trompe pas ! L’extrême-droite s’est toujours opposée frontalement aux luttes syndicales 
collectives, par exemple celles menées pour nos retraites ou dans l’Éducation, contre l’école du tri 

social (choc des savoirs) qu’elle approuve et pour des moyens à la hauteur de nos besoins.  

La CGT Educ’action est attachée au progrès social et à la démocratie. Nous portons haut et fort les 
principes d’égalité, de liberté, de laïcité, de tolérance. A rebours de ce que porte l’extrême droite pour 

l’Ecole, nous rappelons notre attachement au projet scolaire de l’École publique : accueillir partout 
tous les élèves sans distinction d’aucune sorte, être ambitieux pour chacune et chacun, respecter et 
participer à une véritable liberté de conscience notamment par la construction de l’esprit critique 

autour de savoirs scientifiquement validés. 

La CGT appelle le monde du travail à se syndiquer, à s’organiser, à participer à toutes les initiatives 
de mobilisations contre l’extrême droite et les politiques libérales et pour construire les conditions 

d’un monde du travail et d’une société fondée sur la justice sociale et écologique mettant en œuvre 
le partage des richesses créées par le monde du travail salarié, l’accueil et la paix.  

C'est par la mobilisation de toutes et tous que nous imposerons un autre projet d'Ecole et un autre 
projet de société, à rebours de ceux menés par Macron ou proposés par l'extrême droite.  


